
LA SEMIN COMMERCIALE

Nos voyageurs feront prochain~ement leur route respective
avec un set complet d'échantillons de Pelleteries,

Fourrures confectionnées,
Casques enl imtaton,

- ,. Gants,
Mitaines,

mois Souliers mous,
~m Calottes.

La qualité, lejini et le bas prix~ de nos 7nur-
ehiandises cette année se)-ont souts tous les rapp arts
exceptionnellement avantageux à, nos clients.

dZ. PAQV'ET9

.oniaine commeîrciaile
T SAULT.AU.h4ATELDT Télépijore 744.

ABOýNNEMIENT L.

LA SFAINE COMMlERCIALE"1

ir nnéo.............................-.w
miîr mois ........................... 1.00
P'as d'abonnemecnt pour mins de 6 %nos&.
Uni avris de refus d'labonncnîcnt,-Il en

wa de iniêkno dus avis deph nent d'a.
*uesîe,-ne vLudrant que s'ils sont adressés di.
etement su bureau dut Journal, par écrit ou
irnucnt.

TARIF DES ANNE
ýre Insertiol................. 10c. la 1 'ne
ksertIolns subiséquentes........... 8c. 19

.MESURE AGATE

<7iteliep Typogr'aph2ique
DE

Attention et promptitude

CAT{AOTERES NEUFS ET VARlIÉS,

PRESSES MODERNES

apresslons cii tous genres, Ouvrages de golt,
Palpetcrle de commerce, Formules de

loi Fatum, dfleîsct Cartes
en couleurs,

Exécutés a'Jx meilleures conditions

.Papeterie iLzrnue
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r.ldphooe 744.

NUMEROS DtEMANDES

Vol. Ii No: S
di 19

Lý)0

Ceux qui ne collectionnent pau notre
arnal nous obligeraient en nous four-
ssant ces numéros.

QUÉBEC, VENDIWDI, 21 Février 1890

AU COMMERCE

Les négociants et industriels qui nous
lisent sont priés do prendre connaissance
de l'annonce (le notre atelier typographi-
que, en tê~te de nos colonnes.

Nous avons un outillage d'imprimerie
ot pouvons fournir toute la papeterie usi-'
tée dans les afiuiires.

AttentLion et promptitude est notre de-
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NOTRE FUTURE ADRESSE

Pour habituer à l'avance nos abonnés
et correspondants à notre future adreRse,
nous croyons devoir leur annoncer que la
.Çktwine Commerciale transportera au
printemps ses bureaux et ateliers au nu-
inéro 9 rue St Antoine, dans le bloc A. Le-
tellier, entre les bureaux de la Banque du
Peuple rue St-Pierre et le bloc Garneau
rue Dalhousie.
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Les deý.- -ères dépèchies de Londres an-
noncent comme très probable que le gou-
vernement anglais, après avoir d'abord
refusé l'arbitrage du différend américo-
vénézuelien, v'a nommer une commission
brit&:ir.ique pour trancher la question
conjointement avec lacomni ssion nommée
par le Président Cleveland.
jSi cette évcntualitéS se confirme, cela

prouvera l'influence de l'élément finan-
cier et commercial. LiAdée d'une commis.
sien conjointe a exi effet originé sur Wall
Street et dans les cercles financiers de
Londres, qui ne veulent de guerre à au
cun prix.

Les dernières élections municipales de

Québec ont mis en relief une fastidieuse'
bizarrerie de la loi.

Le législateur a prescrit dans sa sagesse
que tous les débits de liqueurs, épice.
ries et autres, seraient fermés les jours de
scrutin. Précaution bonne dans un vil-
lage, une paroisse, ou lorsqu'il y a contes-
tation à la fois dans tous les quartiers>

d'une ville.
'bais lundi dernier, il n'y avait scrutin

que dans six quartiers sur dix En Pilus
d'un endroit, on pouvait voir l's magasins
d'uncôté de la rue hermétiquement fermé-,
taudis qu'en face les buvettes et épiceries
licenciées battaient monnaie. C'était une
jounée perdue pour bon nombre de comn-
mierçants, tandisi que leurs rivaux voisins
on profitaient.

L'injustice est palpable.
L'objet de la loi, qui est d'empêcher la

vente des boissons les jours de scrutin,
n'est certainement pas atteint dans ces
cas. Or, toute loi dont l'objet n'est pas.
atteint est lettre morte. Donc, nécessité
d'amendement.

Indiquons aux capitaux dormants une
occasion de se rendre utiles et profita-
bles.

Les corderiez canadiennes sont aux
mains d'un monopole, qui tient obstiné.
nment fermée celle qui il y a quelques an-
uées fournissait du travail à 80 pères de
famille et dont on voit encore l'instala-
tion sur l'autre rive de la St-Charles.

Nous tenons d'un homme expéimenté'
en cette industrie qu'avec un capital sot-
cial de $50,000, il serait possible de créer
une nouvelle installation indépendante du'
"combine " et d'une capacité de produc-*

fion de $500,000 par année. Le fil d'en-
gerbage seul pourrait, nous assure-t-on,
àêtre fabriqué ici à do- meilleures condi-
tions que nulle part ailleurs, et trouve


